
PETITE GAZETTE

20 lbs. de sucre pour 81, chez N. 
AlrSavard, épicier, rue Dalhousie.

Les personnes qui vont souvent 
à Montréal trouveront pne maison 
de pension de première clause en 
s’adressant au No. 13, rué Saint- 
Charles üorrommée. Cette maison 
est tenue par Dame veuve C D. 
Thériault.

—Si vous souffrez des affectations 
b Uieuses, maux de tête ou indiges 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C U Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses 
en général 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Cher Monsieur,—-J'ai beaucoup de plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les allections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a. dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien rôsult 
ra de son usage. Tout à vous, John Hil

pratiques et le public 
de l’encouragement

LOTERIE NATO! ALli
DE COLONISATION

Fondée sous l'autoritc de CAcle de 
Québec, 32 Tici. ch. 36.)

M. le curé A. LA BELLE, Directeur. 
S. f-:. LEFEBVRE, Secréiatre.
C. II. A. til'IMOXD,"Agent-Général.

Valeur de» lui»........ i?50,0'»0,00
<4HO» LOT; Lu iin

meuble d'une valeur de..$10,00o,00

El 1,920 antre# loto.

PRIX du BILLET «$1.00

Un escompte de 5 p. c. est accordé sur 
10 billets, 10 p. c. sur 50 billets et 15 j. c. 
sur 100 billets.

Pour plus amples informations, voir le 
Prospectus, ou s’adresser au Bureau,

No. 17, PLACE D’ARMES,
MONTREAL.

On demar.de des sous-aeents.
5 Jaillet 1 m

KIDNEY WORT

C’est un c*"" 
gétal de cerl 
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
eilieace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans lu Maine et la Californie que 
dans New York et l'Ohio.

Les louanges que l’on en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

*" t lent vé
médiciA

«mwiTiox
LA VIE DU COMMERCE

Je vends mes montn s et bijoute­
ries de toute sorte à 25 pour cent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs 
en or solide.

H. Nouez,
30, Rue Rideau, porte voisine du 

“ London Chop House ”
Montres réparées avec soin. Ver­

res de montres, 10 cents.

EST-CE BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la cam­

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, «à des 
prix qui défient toute compétition. 
Il n’a pas d’cgal pour son bon 
marché.

OUVERTURE DES CLASSES 
Pour les livres et tous les autres 

articles d’école, il est reconnu que 
c’est l\ C. Guillaume, 455 rue Sus­
sex, qui vend à meilleur marché, 
soit en gros ou en détail, de toutes 
les librairies d’Ottawa.

C UU H ESPONDANCE

Monsieur le Rédacteur du uCanada,
J’ai lu la correspondance publiée 

par M. B. Suite dans votre numéro 
du onze courant. Tout en lui don­
nant crédit pour la bonté qu’il a de 
reconnaître légitime la plainte de la 
section des Chaudières, je ne puis 
cependant m’empêcher d’ajouter 
que j’ai été grandement surpris d’en­
tendre Monsieur le président-géné­
ral de la société St. Jean Baptiste 
renvoyer aux membres de l’associa 
lion cette réclamation si légitime.

J’ai toujours cru, monsieur le 
rédacteur, que, dans n’importe 
quelle société, c’est la tête, le prési­
dent qui doit voir à ce que tout aille 
bien, à ce que tous les membres 
remplissent leurs devoirs et obliga 
lions ; et, dans notre cas, M. Suite 
devait et doit lui-même rendre, 
justice aux sections et les forcer de 
suivre la constitution. C'est une- 
des attributions de sa charge.

Mais, ce qui m’étonne le plus, 
c’est que M. Suite, comme raison de 

* son abstention, nous déclare “que 
la mesure de son dégoût est au 
comble.”

Voyons, M, Suite, soyons de bon 
compte. Vous êtes président de la 
société depuis bientôt deux ans. 
Vous avez eu des déboires à sur­
monter; il vous a fallu du dévoû 
ment, du travail et des fatigues. 
Mais, quel est le président parmi 
vos prédécesseurs qui n’ait eu à 
faire les mêmes sacrifices et peut 
être de plus considérables et qui ait 
songé pour cela à abondonner les 
devoirs de sa charge paiceque “ la 
mesure de son dégoû t était au com 
ble?
phrase vous prouvez que vous 
n’êtes pas l’homme de la situation, 
et vous ressemblez fort à un profes 
seuràquil’on reprocherait la dis­
sipation de ses élèves et qui répon­
drait : ils ne sont pas sages.

M. le président, vous avez promis 
que les dépenses faites pour la cé 
lébration à l’église de St JeamBap- 
tiste seraient payées. Vous avez 
réuni votre comité central ; vous 
avez été chargé de prendre les 
moyens pour payer la balance des 
dettes. Nous voilà en novembre et 
les choses sont encore dans le statu 
quo. Eh bien 1 nous allons tâcher 
de prendre un moyen plus efficace ; 
nous allons en appeler à la charité 
publique et nous espérons que 
tous ceux à -la porte de qui nous 
frapperons ne nous refuseront pas 
leur obole. M. Louis Dauray, pré­
sident de la section desChaudf 
sollicitera donc des souscriptions 
pour payer les dettes contractées 
pour la dernière célébration de la 
fête nationale.

C’est bien ! nous allons nous faire 
mendiants pour parer à l’injustice 
que nous fait le comité central. 
Mais, qu’on se le tienne pour 
signifié : Qui vivra verra.

Non, M. Suite, par cett«

ères,

Frigidà.

Il s’est vendu, au grand msgasin 
de la rue Dalhousie, à l’enseigne 
de la Boule Verte, plus de 175 verges 
de beau cachemire d’une verge et 
demie de large, valant 50 cts. pour 
35 cts. et cela dans l'espace de deux 
ou trois jours.

Un y vend aux mêmes conditions 
du cachemire de toutes les qualités 
et tous les prix.

DIAMOND DYES

Ces teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanté,pour 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou dormsti- 
ques.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, au 
bois de campêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces tein 
tures teindront plus d'étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein­
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril­
lantes et plus durables. Les tein­
tures à l’ancienne façon ne peuvent 
pas être comparées à celles-ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

L’établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

M. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana­
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattachês à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire. 

133 rue Sparks, Ottawa.

1
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ASSOCIATION mjTrBLLB (LA PROTECTION SANS EGALE

PBEVOï ANtiE ISAÏE DA Z K
OU CftNAQft.

CHAS DESJARDINS t:

No. 40 RU 15 SPARKS
LOTTAWA.PLIS 01 CALVITIi ManufacturierAGENT D’ASSURANCE

sur la V I E et contre ie V E U,

Cité et Distric. d’Ottawa.

Incorporée d’après les Statuts Consolidés 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Pro

—(BT)—

MARCHAND de CMAUSjUR
EN GROStTEN DÉTAIL

CERTIFICATS SUR CERTIFICATS Tt«vinciaL

WLa Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. G’-.st incontesta­
blement le meilleur remède connp 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants :

BUREAU PRINCIPAL:
163 HUE ST JACQUES.

MONTREAL.

LeCOMPAGNIES REPRÉSENTÉES:

La Citizens, I)E MONTRÉAL 
La \fit them, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phoenix,

COIN DES RUES

Balhoxasie et dr l’Eglise
OTTAWA.

Désire faire savoir à ses nomb 
tiques et an public d'Ottawa et 
virons en généra, qu’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste , 
établissement autrefois en opération sur la 

Sussex par M, Selby Lee pour

V
DIRECTEURS, 

tigny, Ecr,, Caissier de Banqu 
Cartier—u Président.’
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A. L. de Mar 
Jacques

n. W. W. Lynch M. P. P.,
Comméssaire des Terres de 
la Couronne Québec, P. Q.

Ben. Globensky, Ecr., C. R.
L. H. Mat sue, M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec.
L. Cassidy, Ecr., Négociant.

J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M. Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Hairis, Ecr., Moncton, N. B.

Gagnon, Ecr.

do
reuses pra- 
de ses en-HoCapital et Actif Hennis Vice

Présidents.
au delà de

am. $40,000,000 *»l

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

^PLACEMENTS et COURTIER.

Bouctouche, N B., \ janvier 1884 
MM. Lav olette et Nelson,

Pharmacien:,
Montréal.

la

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazô désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établissement est sans 

contredi le plus complet de co genre à 
Ottawa et est composé d'ouvriers de pre­
mière classe.

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
datisfactioa garantie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE^ 
Hgÿ**Les marchands de la acampagne fe­

raient bien d’aller visiter cette MANtJFAC* 
TURE avant d'acheter ailleurs.

IZAIE DAZE, m
Propriétaire.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valeria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux ont rej oussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoi s que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

John Hopper, Ncr.,
J. J. Guérin, Ecr , M. D

EcACTIONS de Banques et de Compag;
achetées et vendues pour ar-incorporées, 

gent et sur marge.

EMPRUNTS négociés pour narticuliers, 
Corporations M^nicinales et Scolaires, Fa- 
briq es et Eglises a des conditions 
avantageuses. Taux d'intérêt réduits:

ARGENT placé sur garanties 'e première 
classe.

LES
tago à correspondre av :c

H. Chas Desiardins-
BUREAUX :

l'cliflce «le l’Iiôte! Russell, rn< 
Nl>ark*, Ottawa.

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 
J. Bnaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 
Arthur Gagnon —Secrétuire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin,—Diricteur Médical.

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provinc al.

Pour informations s’adresser à
n. CH A RLE» PUNCH % Kl)

No, 76. RUE SPARKS,
OTTAWA.

Votre tout dévoue,
G. A. Giroijahd,

ex-député île Kent
capitalistes trouveront leur avau-

Montréal, octobre 1883,

.le, svustigné, déclare avoir perdu com­
plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curios’té 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch- z MM. Lavio- 
lette et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 

C’est M. Laviolette lui-mè

9 Mai

16 mai 84DORION & DELORME 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

HO Rue Soarks et 569 Rue Sussex,
TAPIS, TAPIS etc.

MAISON TÂPÏS
de Commerce et Droits d'AuteurMarques i 

enregistrés. 
1er déc.

me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ six mois—com­
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux étant plus 
tins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résul al.

Je suis gardien de la barrièie de la Côte 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren­
seigner. _ Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découverte.

OTTAWA.
Nouveaux fonda de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada. 
Grands avantages pour les fêtes.

Une douzaine «le Portraits
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$8.00.

graphies de toutes grandeurs,
: garantie.
visite est sollicitée chez

DORION et DELORME,
No. 140,

569 rue Sussex, coin de la rue 
18 Oct 1883

D’OTTAWA.
•ê y-* iq ntns grand assortiment, les

^x'^nrs, et 1 -a plus bas prix en
hreau d’gent (l’Immeuble
MACDONALD

NO 9 RUE ELGIN. . . . reliais, iiideanx,Photo
faction

Une
de.Corn'cliee, Pôle*, tturnltnre* 

et Meubles de tome sorte.ÉTABLI 1884. Au t 
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à’Urue Spark 
Rideau.

a t
$£,£ MAISON DE TAPIS D'OTTAWA,

148 Kne SPAKKS.

SHOOLBRED et Oie. 4
Ottawa, 17 Déc 1883.__________________1» .

PlHRRE DaMK. la

«■Si mOttawa, l.'i mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che­

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma, e VALE­
RIA, trois fois, n.es cheveux 0.01 et ssé de 
tomber.

AVIS AU PUBLIC^3

A. B. IIAUBOAALD mniüsiixv.i. 1
IENCANTEUR de la REINE

RESIDENCE,«....... 253 RUE NICHOLAS.
AU- DKS8OÜ8

I. Bélanger, UU PRIX COUTANTPhotographe, 80 V
M. LOUIS GRATTON, marchand 

blés désire informer le public d'Ottawa et 
de ses environs, qu’il abandonnera la vente 
de meubles à partir du 1er novembre 
prochain et vendra tout son assortiment 
consistant eu ameublements de salon, de 
chambre à coucher, de salle à dim r, mate- 
lats, sommiers élastiques, chaises, couchet­
tes, berceaux, etc., etc., à

Pioiuia
AU-DESSODDS U

de meu-
Saint-Thomns d’Alfred,

Comté de Prescott.
Je, soussigné, certifie que la pommade 

Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

JOS. SENEGAL.
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRESArthur Cholettk,
Cultivateur

clama-t-e 
dame la 

—Je n 
appeler r 

Elle p< 
et fondit 

Eugèn 
ses maim 
vres.

Voitures pour COIN DBS RUESSt-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883

PUX COÏTANT York et Dalhousie,
OTTAWA.

Je certifie que la Valéria. m'a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valeria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

Le public est cordialement invité à pr 
e ce bon marché et venir visiter 
d assortiment situé au

ofi-Cages pour Biseaux le
Crêpes, gants, écharpes de 

deuil, etc., loués 
sur avis.No 530 nie Sussex

LOUIS GRATTON,

F. X. Bougie

lMilbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatr -vingt-un, par 

suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
pt rdis tous mes cheveux du sommet de 
la tête. Je lis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d'une pommade inventée par lui et appe­
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou 
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me fit faire l’essai de La Va­
leria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, et cinq mois après, j'avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve­
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. D. Champagne.

E. 6. LAVERDURE Puis, 1 
vers la pi 

La mai 
et la port 
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ropriétaive.

I.B.TACKAB1RRY27 Août 6s

Xo. 0(1 Hue lé IDEAL'. anSl EXCAXTEliR, COURTIER1

MARCHA»T3^

Commission ,CHEMIN DE FER
re ?Le Restaurant “ Queen il

Route directe entre l’Ouest et tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires do bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent à Saint-Jean directe-

Ue prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venaut 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

—Rem 
quis de si 

—Et aj 
—Je m 

de Dieu i 
—Ah! 

gène, tu 1 
t.-elle épe:

—Je n 
étranger.

Agit comme arbitre et commissaire-priseurNuméros 13 & 14, Rue ELGIN
staiirant de première cl 

qu’à quelques minutes de marche - 
principaux hôtels. Toujours à 
très, et primeurs de là 
tonte heures. La salle à mang 
est au premier étage. On fait nne spécia 
lité des soupes aux huîtres et des dînera 
privés.

P.8.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.

i',. Bureaux : BUE SPAHKS
(Enface de PHotcl Busse! t )

Ol TAWA.

“hui-i point, 
n. Repas à 
er des aames

20 mars 1884
!Pour les meilleures ferronneries à bon nv 

ché, allez chez
McDougall & cuznÏ

Le plis ancien magasin de ce genrmx 
Otthifa, établi en 1850, à l'enseigne c

GROSSE TARRIE1Œ,

Rue Sussex, et coin lie la rue Duke,
CHAUDIERES, OTTAWA.

Et à MATTAWA, P.Q. .

Pilules de Noix Longues Composées avec un a 
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De MeOALI
Recouverte» ?

Montréal, 29 janvier 1884
Monsieur C. D. Giriux, pharmacien, 601 

rue Nolrc-Dimo (ouest, Montréal.
Pour la guêr; 
son certaine d'. 
toutes les aflet 
lions biliensee 
torpeur du toit 
maux de tét- 
in di

jÂ
Monsieur,

Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis bix mois : ri- n ne semblait pouvoir 
en a vêler la chute, car j'avais esseyé les 
unes après les auties tout* s les p épara- 
tlons san” obtenir le m

W Importateurs et Exportateurs
Tiouveront avantageux de se servir de 
c. tie route, vu qu’elle est la plus rapide 

i ( e ses taux de transport sont auss'
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que ia route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de tret en s’adres­
sant à r -----

* HiC*X£-
se me fy?s«

MCDOUGALL 4 CUZNER,■ Ire bon rèsultai. 
J euio aUoai vliauve qu'un peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation j’essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté com- 
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C'est 

plaisir pour moi de pouvoir vous don­
ner cette faible marque de reconnaissance, 

qui auraient le 
cheveux de se

B4 ,
malaises causés par le ..«rivais fonctionne 
ment de l’estoma-.

Ces pilules sont a.te n Irecommandèt f 
comme étant un do-: ,-Lus sûre et des plu 
eScaces remèdes contre les maladies pli-.- 
haut mentionnées. Elles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un puissant pnrgatil 
pouvant être administre dans n'import- 
quel cas, elles ne contiennent aucune d» 
ces substances délétères qui pourraient t 
rendre préjudiciables à la santé des enfan; 
ou des personnes âgées. Les Pilules ci 
Noix Lonqües Composées, d* McGale, soc 
préparées avec soin, avec un extrait col* 
centré, tiré de la noix longue et combin< 
avec d’autres principes végétaux, de ma* 
nière à les placer au premier rang para 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pri* 
sent offertes an public.

toutes .ei 31 Octobre 188&

TBIJOUTIER et HORLOGE»!!
Nu. 536. Rue Suhhhx,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE L'AN 
Assortiment complet de Bagues. A mu aux 

Epingles, Boucles d’oreilles, montn -, 
en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
ge fait à ordre sous le plu 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre WaitLt..

E. VEZINA
se.

—Je vo 
—Vous 

quis de 
vous n’y 
moi.

iet je conseil à tous ceux 
malheur de perdre leurs 
servir de la Valéria.

E. KING, Aqgenl de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

Aubert Laross, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

Et, corn 
la pensée 
ajouta :

-Oh! 
n’est pas < 
matin vov

D. POTTINGBR,
Surintendant généralKnvenle chez tous les pharmaciens.

En gros par M. JHARVRY, boite 1115 
P. O,, Montréal.

XL vszxxrA, , cB. McGALE, Chimiste, 
Montréal Bureau du chemin de Asr, 

Monctoa, N. B , 28 mai 1884 Perte voisine dn.VARIWTT HAÏ 1.,
lat, -r18 A3 U
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